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1. Présentation 
 

1.1. Contexte 
 

Tahiti est la plus grande île de la Polynésie françaiseΣ ŎΩŜǎǘ ŀǳǎǎƛ ƭŀ plus urbanisée. Sa topographie très 

accidentée avec des bassins versants peu étendus et son climat tropical humide expliquent le caractère 

ǘǊŝǎ ǘƻǊǊŜƴǘƛŜƭ ŘŜ ƭΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ŘŜ ǎŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ [Ŝǎ ŘŞōƛǘǎ ŘΩŞǘƛŀƎŜΣ ƻǳ ƳşƳŜ ƭŜǎ ŘŞōƛǘǎ ŘŜ ōŀǎŜΣ ǎƻƴǘ 

faibles la plus grande partie ŘŜ ƭΩŀƴƴŞŜΣ Ƴŀƛǎ ƭƻǊǎǉǳŜ ŘŜǎ ŞǾŝƴŜƳŜƴǘǎ ǇƭǳǾƛŜǳȄ ǘǊŝǎ ƛƴǘŜƴǎŜǎ ǎǳǊǾƛŜƴƴŜƴǘΣ 

ƭŜǎ ǾƻƭǳƳŜǎ ŘΩŜŀǳ ǉǳƛ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƴǘ Ŝǘ ƭŜǎ ǾƛǘŜǎǎŜǎ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ŀǳƎƳŜƴǘŜnt très significativement, 

entrainant des crues éclairs très importantsΦ [ƻǊǎǉǳŜ ƭŀ ǇŜƴǘŜ Ŝǎǘ ŦƻǊǘŜΣ ƭŀ ǾƛǘŜǎǎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝǎǘ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ 

Ŝǘ ƭΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ǎŜ ŎƻƴǘƛŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŜ ƭƛǘ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ aŀƛǎ Ŝƴ ŀǊǊƛǾŀƴǘ Řŀƴǎ ƭŜǎ ȊƻƴŜǎ ŘŜ ǇƭŀƛƴŜǎ ƻǴ 

ƭΩƛƴŎƭƛƴŀƛǎƻƴ Ŝǎǘ Ǉƭǳǎ ŦŀƛōƭŜ ƭŜ ŎƻǳǊŀƴǘ ŘƛƳƛƴǳŜ ŎŜ ǉǳƛ ŦŀǾƻǊƛǎŜ ǳƴŜ ŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ƘŀǳǘŜǳǊ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ƭŜǎ 

risques de débordement. A proximité des embouchures, les pentes longitudinales des lits sont presque 

planes et mécaniquement les risques de submersion sont accentués. 

 

Les espaces de plaines sont également les plus occupées par les activités humaines. Ces zones sont 

ŦƻǊǘŜƳŜƴǘ ǳǊōŀƴƛǎŞŜǎ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŀ ŎŜƛƴǘǳǊŜ bƻǊŘ ŘŜ ƭΩƞƭŜ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ ŘŜ tǳƴŀΩŀǳƛŀ sur la côte 

Ouest, à celle de Mahina ǎǳǊ ƭŜ ǾŜǊǎŀƴǘ 9ǎǘ ŘŜ ƭΩƞƭŜ. Au cours du temps, les constructions et le 

ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ǾƻƛǊƛŜ ƻƴǘ ǇǊƛǎ ŘŜ ƭΩŜǎǇŀŎŜ ǎǳǊ ƭŜǎ ŜǎǇŀŎŜǎ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŜŀǳȄ Ŝǘ ƭŜǎ ȊƻƴŜǎ ŘŜ 

débordement « naturelles ηΦ [Ŝǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ƻƴǘ ŞǘŞ ǊŜŘŜǎǎƛƴŞǎΣ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ŜȄǳǘƻƛǊŜǎ ƻƴǘ ŞǘŞ ŘŞǇƭŀŎŞǎΣ ƭŜǎ 

lits ont été contraints entre des berges souvent artificialisées. Ces aménagements « hydrauliques » ont 

ǊŞŘǳƛǘ ƭΩŜǎǇŀŎŜ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘΣ ƭŜǎ ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘǎ ǎŜ ǎƻƴǘ ŀŎŎŜƴǘǳŞǎΣ Ƴŀƛǎ ǎǳǊǘƻǳǘ ƭŜǎ ŜƴƧŜǳȄ ǎŜ ǎƻƴǘ 

largement accrus. La forte présence humaine à proximité des berges a entrainé des situations parfois 

dramatiques pour les riverains et toutes les activités aux alentours.  

 

[ŀ ƳƻŘŞƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŀǾŜŎ ŘŜǎ ǎŎŞƴŀǊƛƻǎ ŘŜ ŎǊǳŜǎ ǊŀǊŜǎ Ł ǘǊŝǎ ǊŀǊŜǎ ǇŜǊƳŜǘ ŘŜ ǇǊƻƧŜǘŜǊ ƭŜǎ 

impacts de fortes inondations et de déployer une stratégie de mise en protection des biens et des 

personnes dans le cadre du Plan de Prévention des Risques (PPR). Ce travail doit prendre en compte les 

ŞǾƻƭǳǘƛƻƴǎ ŘŜ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ Ŝǘ les modifications environnementales pour garantir une gestion efficace des 

situations d'urgence et développer la meilleure prévention face au risque inondation.  

 

5ŀƴǎ ŎŜ ŎƻƴǘŜȄǘŜΣ ƭŀ 5ƛǊŜŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ /ƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ ƭΩ!ƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ό5/!ύ à travers la Cellule Etudes et 

Conseils en Aménagement (CECA), encadre unŜ ƳƛǎŜ Ł ƧƻǳǊ ŘŜ ƭŀ ŎŀǊǘƻƎǊŀǇƘƛŜ ŘŜ ƭΩŀƭŞŀ ƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ sur 10 

ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ de ƭΩîle de Tahiti.  

 

La rivière de la Fautaua se trouve sur la commune de Papeete ŀǳ bƻǊŘ ŘŜ ƭΩƞƭŜ ŘŜ ¢ŀƘƛǘƛΦ 9ƭƭŜ ǎΩŞǘŜƴŘ ǎǳǊ 

près de 13 km à travers un bassin versant de forme oblongue avec un évasement plus grand dans la haute 

vallée. Le bassin versant couvre une surface totale de 2 245 ha, en incluant la zone de plaine qui représente 

220 ƘŀΦ /ŜǘǘŜ ȊƻƴŜ ŘŜ ǇƭŀƛƴŜ Ŝǎǘ ǘǊŝǎ ǳǊōŀƴƛǎŞŜ ŀǾŜŎ ŘŜ ƴƻƳōǊŜǳȄ ǉǳŀǊǘƛŜǊǎ ŘΩƘŀōƛǘŀǘƛƻƴǎ Ŝǘ ŘŜ ƎǊŀƴŘŜǎ 

infrastructures collectives. La topographie est très plane sur ce dernier secteur, la rivière peut déborder 

ƭƻǊǎ ŘŜ ŘΩŞǾŝƴŜƳŜƴǘǎ ƳŞǘŞƻǊƻƭƻƎƛǉǳŜǎ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ ƛƴǘŜƴǎŜǎΦ Le risque inondation est important.  
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¦ƴŜ ǇǊŞŎŞŘŜƴǘŜ ŞǘǳŘŜ ŀǳǘƻǳǊ ŘŜ ƭΩŀƭŞŀ ƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴΣ ǊŞŀƭƛǎŞ Ŝƴ нлмл ό9DL{ύΣ Ŝǎǘ ǳƴ ōƻƴ Ǉƻƛƴǘ ŘŜ 

comparaison pour mettre à jour la cartographie. En 2024, nous disposons de données topographiques 

plus précises issues ŘΩǳƴe campagne LIDAR datant de 2020 et de nouveaux relevés du lit du plein bord 

réalisés en 2024. 

 

CŀŎŜ ŀǳ ŘŞǊŝƎƭŜƳŜƴǘ ŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜ Ŝƴ ŎƻǳǊǎΣ ǳƴ ǎŎŞƴŀǊƛƻ ǎΩŀǇǇǳȅŀƴǘ ǎǳǊ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ǇǊŞǾƛǎƛƻƴƴŜƭƭŜǎ Ŝǎǘ 

ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǘŜǎǘŞ ŀǾŜŎ ǳƴŜ ŜǎǘƛƳŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ƳƻƴǘŞŜ Řǳ ƴƛǾŜŀǳ ŘŜ ƭŀ ƳŜǊ ŘŜ лΦто ƳΣ correspondant à la 

prévision médiane du GIEC1 (SSP2-4.5, 2021). 

 

Notons dès à présent que la crue la plus importante enregistrée entre le 19 et le 20 décembre 1998 

constitue l'événement hydrologique majeur de la période 1972-2024. Le débit maximum de cette crue 

a été estimé à 310 m3/s (Wötling, 2000 ; Danloux, 2003). 

 

 

-- 

  

Ce rapport débute par une revue du contexte général de la vallée de la Fautaua, ses caractéristiques 

ǇƘȅǎƛǉǳŜǎ όƎŞƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜΣ ǘƻǇƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜΣ ƎŞƻƭƻƎƛǉǳŜΣ Χύ, ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŀƴǘƘǊƻǇƛǉǳŜǎ ŘŜ ƭŀ ōŀǎǎŜ ǾŀƭƭŞŜ Ŝǘ 

de la zone de plaine. ¦ƴ ǊŜƎŀǊŘ Ŝǎǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǇƻǊǘŞ ǎǳǊ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ Ŝǘ ŘŜ ǎƻƴ ǘǊŀŎŞ ŘŜǇǳƛǎ ƭŜǎ 

années 1950. Nous présentons aussi un inventaire hydromorphologique du lit de la rivière dans son état 

actuel sur 2.7 km à partir de son embouchure. 

 

[ŀ ǎŜŎƻƴŘŜ ǇŀǊǘƛŜ ŘŜ ŎŜ ŘƻŎǳƳŜƴǘ ǇǊŞŎƛǎŜ ƭŀ ǎǘǊŀǘŞƎƛŜ ŘŜ ƳƻŘŞƭƛǎŀǘƛƻƴ ƘȅŘǊŀǳƭƛǉǳŜ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ en 

ŘƛǎŎǳǘŀƴǘ ƭŜǎ ŎƘƻƛȄ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜǎ ǊŞŀƭƛǎŞŜǎ Ŝǘ ƭŜǎ ŜǎǘƛƳŀǘƛƻƴǎ ŘŜǎ ǇŀǊŀƳŝǘǊŜǎ ŘΩŜƴǘǊŞŜΦ 

 

[Ŝǎ ǊŞǎǳƭǘŀǘǎ ŘŜ ƭŀ ƳƻŘŞƭƛǎŀǘƛƻƴ ǎƻƴǘ ŜƴǎǳƛǘŜ ǇǊŞǎŜƴǘŞǎ Ŝǘ ŀƴŀƭȅǎŞǎ Ŝƴ ǎΩŀǇǇǳȅŀƴǘ ǎǳǊ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ǎŎŞƴŀǊƛƻǎ 

de crue (Q10, Q50, Q100), en simulant des embâcles sous les ouvrages traversants, et en intégrant enfin une 

ƳƻƴǘŞŜ Řǳ ƴƛǾŜŀǳ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ƭŜ ƭƻƴƎ ŘŜ ƭŀ ŦǊŀƴƎŜ ŎƾǘƛŝǊŜΦ [ΩƻōƧŜŎǘƛŦ Ŝǎǘ ŘΩŞƭŀōƻǊŜǊ ǳƴŜ ƴƻǳǾŜƭƭŜ ŎŀǊǘŜ ŘŜ 

projection du risque inondation qui sera utilisée dans le cadre du Plan de Prévention des Risques avec 

comme ligne conductrice la mise en sécurité des biens et des personnes.  

 

La dernière partie de ce rapport récapitule les points de fragilité hydraulique dans le lit de la rivière qui 

mènent aux débordements avant de présenter ŘŜǎ ǊŜŎƻƳƳŀƴŘŀǘƛƻƴǎ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘǎ Ŝǘ ŘΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ 

pour améliorer la résilience de la rivière, et des alentours, ŦŀŎŜ ŀǳȄ ǊƛǎǉǳŜǎ ŘŜ ƭΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴΦ 

 

 

  

 
1 Groupe d'experts Intergouvernemental sur l'Evolution du Climat 



 
aƻŘŞƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀƭŞŀ ƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ 

Rivière de la Fautaua - Pirae - Tahiti 
 

 

7 / 84 
 

 

1.2. Enjeux 
 
Plusieurs études hydrologiques et hydrauliques ont déjà été réalisées sur la rivière Fautaua, généralement 

Řŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘŜ ƭŀ ǇǊƻƧŜŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩaléa inondation (Danloux, 1955 ; EGIS, 2010). De nombreuses 

inondations sont référencées dans la littérature grise ou dans la presse (avril 1983 avec le cyclone Veena, 

15 avril 1987, décembre 1998 et janvier 2017). Les dégâts engendrés par ces épisodes parfois dramatiques 

ont poussé les pouvoirs publics à réagir pour limiter les débordements et protéger les habitations et leurs 

occupants. 

 

DƭƻōŀƭŜƳŜƴǘΣ ƭΩŜǎǇŀŎŜ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŜ ƭƛǘ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ Cŀǳǘŀǳŀ Ŝǎǘ ǎǳŦŦƛǎŀƴǘ ǇƻǳǊ ŘǊŀƛƴŜǊ ŘŜǎ ŎǊǳŜǎ 

ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎΣ ƳşƳŜ ǘǊŝǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎΦ [ΩŞǘǳŘŜ ŘŜ нлмл ŀ ǘƻǳǘŜŦƻƛǎ Ƴƛǎ Ŝƴ ƭǳƳƛŝǊŜ ŎŜǊǘŀƛƴǎ Ǉƻƛƴǘǎ ŘŜ 

ŦǊŀƎƛƭƛǘŞ ǎǳǊ ƭŜǎ ōŜǊƎŜǎ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ Ł ƭΩŜŀǳ ŘŜ ǎƻǊǘƛr du lit et inonder les rives alentours. Ce risque est 

ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ ǇǊŞǎŜƴǘ ŀǳǘƻǳǊ ŘŜ ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜΦ  

 

La nouvelle modélisation Řƻƛǘ ǇŜǊƳŜǘǘǊŜ ŘΩŀǇǇǊŞŎƛŜǊ ƭŜ ƴƛǾŜŀǳ Řǳ ǊƛǎǉǳŜ Ŝƴ ǎΩŀǇǇǳȅŀƴǘ ǎǳǊ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ 

plus récentes et plus précises, notamment avec le nouveau modèle de terrain basé sur un relevé LIDAR.  

 

 

1.3. Rappels généraux 
 
Pour ne pas engendrer de confusion par les termes choisis quelques éléments sur le vocabulaire utilisé 

en hydrologie sont ici rappelés : 

Á Un ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǎǘ ǘƻǳƧƻǳǊǎ ŘŞŎǊƛǘ ŘŜ ƭΩŀƳƻƴǘ ǾŜǊǎ ƭΩŀǾŀƭΣ Řŀƴǎ ƭŜ ǎŜƴǎ Řǳ ŎƻǳǊŀƴǘΦ [Ŝǎ ōŜǊƎŜǎ ŘǊƻƛǘŜ 

Ŝǘ ƎŀǳŎƘŜ ǎƻƴǘ ŜƴǘŜƴŘǳŜǎ Ŝƴ Ǉƻǎƛǘƛƻƴƴŀƴǘ ƭΩƻōǎŜǊǾŀǘŜǳǊ ŦŀŎŜ Ł ƭΩŀǾŀƭ ǊŜƎŀǊŘŀƴǘ Řŀƴǎ ƭŀ ŘƛǊŜŎǘƛƻƴ ŘŜ 

ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜΣ Řƻǎ Ł ƭŀ ƳƻƴǘŀƎƴŜ ;   

Á Le ƳŞŎŀƴƛǎƳŜ ƘȅŘǊƻƳƻǊǇƘƻƭƻƎƛǉǳŜ ŘΩǳƴŜ ǊƛǾƛŝǊŜ ǎΩŀǇǇǳƛŜ ǎǳǊ ǉǳŀǘǊŜ ŞƭŞƳŜƴǘǎ ŘŜǎŎǊƛǇǘƛŦǎ 

principaux : la largeur du lit à plein bord ; la profondeur moyenne à plein bord ; la pente moyenne 

du lit Τ Ŝǘ ƭŀ ǎƛƴǳƻǎƛǘŞΦ [Ŝǎ ŘŜǳȄ ǇǊŜƳƛŝǊŜǎ ǾŀǊƛŀōƭŜǎ ŘŞŦƛƴƛǎǎŜƴǘ ƭŜ ǇǊƻŦƛƭ ǘǊŀƴǎǾŜǊǎŀƭ ŘΩǳƴŜ ǎŜŎǘƛƻƴ Řǳ 

ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΣ ƭŜǎ ŘŜǳȄ ǎǳƛǾŀƴǘŜǎ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŜƴǘ ǳƴ ǘǊƻƴœƻƴ Řŀƴǎ ǎŀ ƭƻƴƎǳŜǳǊΦ 

 
La notion de « plein bord » correspond au profil en travers du ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǉǳƛ ǎΩŞǘŜƴŘ ƧǳǎǉǳΩŁ ƭŀ 

limite de débordement du lit mineur (Figure 1). Le lit de plein bord est la géométrie retenue en 

hydromorphologie. 

 



 
aƻŘŞƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀƭŞŀ ƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ 

Rivière de la Fautaua - Pirae - Tahiti 
 

 

8 / 84 
 

 

 
 

 
Figure 1 : Géométrie du profil en travers d'un cours d'eau. 

 

 

Á Dans un coude de rivière, la berge concave est la ligne extérieure. A ƭΩƻǇǇƻǎŞΣ ƭŀ ōŜǊƎŜ ŎƻƴǾŜȄŜ ǎŜ 

ǘǊƻǳǾŜ Ł ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ ŘŜ ƭŀ ŎƻǳǊōŜ (Figure 2). Le courant de surface (a) a une composante centrifuge, 

ǉǳŀƴŘ ƭŜ ŎƻǳǊŀƴǘ ŘŜ ŦƻƴŘ όōύ ŀ ǳƴŜ ŎƻƳǇƻǎŀƴǘŜ ŎŜƴǘǊƛǇŝǘŜΦ /Ŝ ǇƘŞƴƻƳŝƴŜ ŜƴƎŜƴŘǊŜ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜ 

la berge extérieure, concave, et comble de matériaux la berge opposée, convexe.  

 

 

 

 
Figure 2 : Schémas de la courbe d'une rivière et évolution des profils. 

(tiré et adapté de Degoutte, 2012). 
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Á La berge est un talus incliné qui sépare le lit mineur du lit majeur. Elle doit être différenciée de la 

ǊƛǾŜ Řƻƴǘ ƭΩŜǎǇŀŎŜ ƎŞƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜ Ŝǎǘ Ǉƭǳǎ ǾŀƎǳŜ : la zone de séparation entre les milieux aquatique 

et terrestreΦ [ŀ ōŜǊƎŜ Ŝǎǘ ŎƻƳǇƻǎŞŜ ŘΩǳƴ ǎƻŎƭŜΣ ŘŜ ƭŀ ǇŜƴǘŜ Řǳ ǘŀƭǳǎ Ŝǘ Řǳ ζ haut du talus » ou « haut 

de berge ». 

 

Á La modélisation des écoulements à surface libre a pour objectifs principaux de : 

Á Simuler les débordements lors de crues remarquables ; 

Á 5ŞǘŜǊƳƛƴŜǊ ƭŜǎ ƘŀǳǘŜǳǊǎ ŘŜ ǎǳōƳŜǊǎƛƻƴΣ ƭŜǎ ǾƛǘŜǎǎŜǎ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘΣ ƭΩŞǘŜƴŘǳ des zones 

inondables en période de crue Ŝǘ ŘΩŜƴ ŀǇǇǊŞŎƛŜǊ ƭŜǎ ǊƛǎǉǳŜǎ ; 

Á 9ǾŀƭǳŞ ƭΩƛƳǇŀŎǘ Řes embâcles ; 

Á LƴǾŜƴǘƻǊƛŜǊ ƭŜǎ Ǉƻƛƴǘǎ ŘŜ ŦǊŀƎƛƭƛǘŞ Řǳ Ŏŀƴŀƭ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ; 

Á Proposer des aménagements qui permettraient de réduire les risques. 

 

Les résultats obtenus au terme du modélisation numérique doivent être éclairés à travers la 

réalité du terrain. 

 

tƻǳǊ ǘŜǊƳƛƴŜǊΣ ƛƭ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ƛƴǳǘƛƭŜ ŘŜ ǊŀǇǇŜƭŜǊ ƭŜǎ ƭƛƳƛǘŜǎ ŘΩǳƴŜ ǎƛƳǳƭŀǘƛƻƴΦ Un modèle numérique 

en général, dans les disciplines ŘŜ ƭΩƘȅŘǊƻƭƻƎƛŜ Ŝƴ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŜǊΣ est avant tout un outil de calcul qui 

ŦƻƴŎǘƛƻƴƴŜ Ł ǇŀǊǘƛǊ Řǳ ƳƻƳŜƴǘ ƻǴ ƭŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ŘΩŜƴǘǊŞŜǎ ǎƻƴǘ ŀǇǇǊƻǇǊƛŞes. Il est toutefois 

ǇǊƛƳƻǊŘƛŀƭ ŘŜ ŎƻƴǎŜǊǾŜǊ Ł ƭΩŜǎǇǊƛǘ ƭΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ Řǳ ǇŀǊŀƳŞǘǊŀƎŜ Řǳ ƳƻŘŝƭŜΣ ŘƻƴŎ ŘŜǎ ǎǘǊŀǘŞƎƛŜǎ 

ŘΩŀŎǉǳƛǎƛǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ ǘǊŀƛǘŜƳŜƴǘ ŘŜǎ informations à mettre en adéquation avec les objectifs de 

ƭΩŞǘǳŘŜΦ /ŜǘǘŜ ƳƛǎŜ Ŝƴ ƎŀǊŘŜ ƛƴƛǘƛale est parfaitement révélée dans la citation de Mary P. Anderson 

(1983) :  

 

« All models require the talents of a skilled model user, a tailor, to design 

ώΧϐ valid boundary conditions and initial conditions and select meaningful 

values for model parameters. »  
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2. Etat des lieux contextuels 
 

2.1. Toponymie 
 

La rivière de la Fautaua ǎΩŞŎƻǳƭŜ Řŀƴǎ ƭŀ ǾŀƭƭŞŜ ŞǇƻƴȅƳŜ ǉǳƛ ǎŜ ǘǊƻǳǾŜ ǎǳǊ la commune de Papeete et marque 

la frontière avec la commune de Pirae. Le toponyme Fautaua ŘŞǊƛǾŜ ŘΩǳƴŜ ŀƴŎƛŜƴƴŜ ŀǇǇŜƭƭŀǘƛƻƴ Fautauà qui 

signifierait « ǳƴ ƎǊŀƴŘ ǇǹǊŀǳ (fau) » sous lequel les guerriers venaient sceller leur amitié » (Taua) ou bien faire 

amis (Faa-taua). Le terme Fautauà voudrait dire, selon Teuira Henry2 , chefs confédérés (source 

www.rivieresdetahiti.com/les-rivieres-explorees/fautaua-a-papeete/#note-bas-de-page-fautaua-1). 

 

La zone de plaine Ŝǎǘ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ŦƻǊǘŜƳŜƴǘ ǳǊōŀƴƛǎŞŜ. La rivière est une frontière naturelle entre les 

ŎƻƳƳǳƴŜǎ ŘŜ tŀǇŜŜǘŜ Ł ƭΩhǳŜǎǘ Ŝǘ ŘŜ tƛǊŀŜ Ł ƭΩ9ǎǘΦ [Ŝ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǘǊŀǾŜǊǎŜΣ Ŝƴ ǇŀǊǘŀƴǘ ŘŜ ƭΩŀǾŀƭΣ ƭŜǎ 

ǉǳŀǊǘƛŜǊǎ ŘŜ ¢ŀǳƴƻŀΣ ±ŀƛǘŀǾŀǘŀǾŀΣ aŀƳŀΩƻ Ŝǘ ¢ƛǘƛƻǊƻ ǇƻǳǊ ƭŀ ǊƛǾŜ ƎŀǳŎƘŜ Řǳ ŎƻǘŞ ŘŜ tŀǇŜŜǘŜ Ŝǘ ƭŜǎ 

quartiers de Atimaro et Fautaua sur Pirae. 

 

2.2. Géographie et morphologie 
 

A NƻǊŘ ŘŜ ƭΩƞƭŜ ŘŜ ¢ŀƘƛǘƛ (Figure 3), la vallée de la Fautauŀ ǎΩŀƭƭƻƴƎŜ ǎǳǊ ǳƴ ŀȄŜ légèrement Sud-Est Nord-Ouest 

sur environ 12 km. De forme oblongue le bassin versant couvre une superficie de 25 km2. Lƭ ǎΩŞǾŀǎŜ Řŀƴǎ ǎŀ 

hauteur vallée où il atteint une largeur maximum est de 3.9 km. Cette largeur se réduit à 1 km à ƭΩŀǾŀƭ ƻǴ ƭŀ 

vallée est plus encaissée. La vallée ǎΩƻǳǾǊŜ ŜƴǎǳƛǘŜ ǎǳǊ ǳƴŜ ǇƭŀƛƴŜ ŀƭƭǳǾƛƻƴƴŀƛǊŜ ǉǳƛ ǎΩŞǘŜƴŘ ǎǳǊ 2 200 m ƧǳǎǉǳΩŁ 

ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜΦ  

 

 

Figure 3 : La vallée de la Fautaua au Nord de l'île de Tahiti. 

 
2HENRY, Teuira « Tahiti aux temps anciens », Publications de la Société des Océanistes n°1, Paris réédition 2009. 
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La zone étudiée couvre une superficie de 184 ha, soit 10% de la surface de la vallée. La zone 

hydrologiquement contributive est beaucoup plus élargie, elle prend en compte la totalité du bassin 

versant (Figure 4).    

 

 

Figure 4 : La zone d'étude pour la modélisation représente 15% de la surface de la vallée. 
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2.3. Topographie 
 

[Ŝ ŦƻƴŎǘƛƻƴƴŜƳŜƴǘ ƘȅŘǊƻƭƻƎƛǉǳŜ ŘŜ ƭŀ ǾŀƭƭŞŜ Ŝǎǘ Ŝƴ ƎǊŀƴŘŜ ǇŀǊǘƛŜ ƛƴŦƭǳŜƴŎŞ ǇŀǊ ƭΩŀƭǘƛǘǳŘŜ Ŝǘ ǎǳǊǘƻǳǘ ƭŜǎ 

pentes. La capacité de ruissellement, ou de rétention, est ainsi induite par la topographie.  

 

Tableau 1 : Surfaces des pentes dans la 
vallée de la Fautaua. 

Pente 

 [en degrés] 

% de 

surface 

Surface 

[ha] 

0 - 5 12 % 305.5 

5 - 10 1 % 18.1 

10 - 20 3 % 76.4 

20 - 30 14 % 364.2 

30 - 45 30 % 751.2 

45 - 60 29 % 731.0 

60 - 70 9 % 221.3 

70 - 80 2 % 54.4 

+ 80 0 % 4.7 

 Total 2 527 
 

tƭǳǎƛŜǳǊǎ ǎƻƳƳŜǘǎ ǎȅƳōƻƭƛǉǳŜǎ Řǳ bƻǊŘ ŘŜ ƭΩƞƭŜ ŘŜ ¢ŀƘƛǘƛ ǎŜ 

succède sur la crête sommitale au fond de la vallée avec comme 

point culminant le mont Aorai à 2 лсс Ƴ ŘΩŀƭǘƛǘǳŘŜ (Figure 5). 

 

{ǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ƭŀ ǾŀƭƭŞŜΣ ƭΩŀƭǘƛǘǳŘŜ ƳƻȅŜƴƴŜ Ŝǎǘ ŘŜ соф Ƴ ǇƻǳǊ 

un écart type de 435 m, donc une variabilité importante. Dans la 

plaine alluviale, la hauteur maximum du terrain ne dépasse pas 

11 m, ǎƻƛǘ ǳƴŜ ǇŜƴǘŜ ƳƻȅŜƴƴŜ ŘΩŁ ǇŜƛƴŜ м҈Φ 

 

La répartition des pentes est instructive (Figure 6ύΦ [Ŝ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ 

principal traverse un bassin versant encaisser, avec de fortes 

inclinaisons pour les versants du fond de la vallée. Au-delà de la 

45°, ces zones représentent 40 % de la superficie totale. Les 

ruissellements est donc très important ce qui induit un temps de 

réaction très rapide de la rivière aux forts évènements pluvieux. 

 

 

 

Figure 5 Υ /ǊşǘŜ ǎƻƳƳƛǘŀƭŜ ŘŞƭƛƳƛǘŀƴǘ ƭŜ ŎǆǳǊ ŘŜ ƭŀ ǾŀƭƭŞŜ ŘŜ ƭŀ CŀǳǘŀǳŀΦ 
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Figure 6 : Répartition des pentes dans la vallée de la Fautaua. 

 

 

2.4. Occupation humaine 
 

Le bas de la vallée de la Fautaua est fortement urbanisé (Figure 7). La plaine côtière ne laisse apparaitre 

ǇǊŜǎǉǳŜ ŀǳŎǳƴ ŜǎǇŀŎŜ ǾŞƎŞǘŀƭƛǎŞΦ Lƭ ȅ ŀ ŘŜ ƴƻƳōǊŜǳȄ ǉǳŀǊǘƛŜǊǎ ŘΩƘŀōƛǘŀǘƛƻƴΣ Ƴŀƛǎ ŀǳǎǎƛ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ 

infrastructures accueillant du public comme le collège Maco tevane Ł ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜ Ŝƴ ǊƛǾŜ ƎŀǳŎƘŜ. Des 

constructions se trouvent tout le long des berges de la ǊƛǾƛŝǊŜΦ [Ŝǎ ŜƴƧŜǳȄ ƭƛŞǎ Ł ƭΩŀƭŞŀ ƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ǎƻƴǘ 

donc très importants. 

 

[ΩƛƳǇŜǊƳŞŀōƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻƭǎ ǇŀǊ ƭŜǎ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴǎ Ŝǘ ǘƻǳǘ ƭŜ ǊŞǎŜŀǳ ŘŜǎ ǾƻƛǊƛŜǎΣ est un facteur pénalisant 

qui accélère ƭΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ Ŝǘ ƭŜǎ ǊƛǎǉǳŜǎ ŘŜ ŘŞƎŃǘǎ Ŝƴ Ŏŀǎ ŘŜ submersion des rives.  

 

 

Figure 7 : Occupation et urbanisation dans la basse vallée de la Fautaua. 
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2.5. Hydromorphologie et aménagement  
 

2.5.1. Analyse historique 

 
[ΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜǎ ǇƘƻǘƻǎ ŀŞǊƛŜƴƴŜǎ Ŝǘ ǎŀǘŜƭƭƛǘŜǎ ŘŜǇǳƛǎ мфрр Ŝǎǘ ǊƛŎƘŜ Ŝƴ ŜƴǎŜƛƎƴŜƳŜƴǘ ǎǳǊ ƭΩƘƛǎǘƻƛǊŜ ǊŞŎŜƴǘŜ 

des rivières tahitienne. Elle permŜǘ ŘŜ ǎǳƛǾǊŜ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ Řǳ tracer les berges au cours du temps (Figure 8). 

Les détails de ces modifications sur la rivière Fautaua ǎƻƴǘ Ł ǊŜǘǊƻǳǾŜǊ Řŀƴǎ ƭΩŀƴƴŜȄŜ фΦсΣ ŀǾŜŎ ǳƴŜ 

projection des images aériennes récupérées au près du service topographique de la DAF3.  

 

En 1955, le cours de la rivière présentait un tracé sinueux avec des courbes un peu plus prononcé 

ǉǳΩŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛΦ  Un méandre qui a disparu, est particulièrement visible sur la rive droite, нлл Ƴ Ł ƭΩamont, 

du stade Pater. [Ŝ ǘǊŀŎŞ Řǳ ƭƛǘ Ŝǎǘ ŘŜǾŜƴǳ Ǉƭǳǎ ƭƛƴŞŀƛǊŜ Ŝǘ ǎǳǊ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ǘǊƻƴœƻƴǎ ǳƴ ǇŜǳ Ƴƻƛƴǎ ƭŀǊƎŜΦ /ΩŜǎǘ 

Ł ǇŀǊǘƛǊ ŘŜ мфтуΣ ǉǳŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ ŀǇǇŀǊŀƛǘ Řŀƴǎ ƭŜǎ ƭƛƳƛǘŜǎ ǉǳΩŜƭƭŜ ƻŎŎǳǇŜ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛΦ On observe 

ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǳƴŜ ȊƻƴŜ ŘΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜ Ƴƻƛƴǎ ŞǾŀǎŞŜ ǉǳŜ ǇŀǊ ƭŜ ǇŀǎǎŞΦ 

 

Les infrastructures ont évolué au fil des années. En 1955, un seul pont traversé la rivière. On en compte 

2 supplémentaires en 1978. En 1989, une passerelle est posée près de l'embouchure, on observe un 

ouvrage plus solide en 2007 (Figure 9). 

 

[ŀ ǊƛǾƛŝǊŜ Ŝǎǘ ǎȅǎǘŝƳŜ ŘȅƴŀƳƛǉǳŜ Řŀƴǎ ƭŜ ǘŜƳǇǎ Ŝǘ Řŀƴǎ ƭΩŜǎǇŀŎŜΦ [ΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ƘǳƳŀƛƴŜ ŀ ŜƴƎŜƴŘǊŞŜ ǳƴŜ 

canalisation du lit en réduisant son ŜǎǇŀŎŜ ŘΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴΦ tƻǳǊǘŀƴǘΣ ƭΩŀƭŞŀ ƳŞǘŞƻǊƻƭƻƎƛǉǳŜ Ŝǎǘ ƭŜ ƳşƳŜΦ hƴ 

peut même craindre quΩƛƭ ǎΩƛƴǘŜƴǎƛŦƛŜ ŀǾŜŎ ƭŜ ŘŞǊŝƎƭŜƳŜƴǘ ŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜΦ [ΩƛƳǇŜǊƳŞŀōƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻƭǎ 

engendre plus de ruissellement, les ondes de crues ne se sont pas atténuées, elles seront sans doute plus 

puissantes dans le futur. Les enjeux sont plus grands et mécaniquement les risques sont plus élevés.  

 

Au cours des dernières décennies, l'espace dédié aux rivières dans les grandes îles habitées de Polynésie 

française a été considérablement réduit afin de libérer des terres pour le développement des activités 

humaines. Le cadastre a officialisé cette situation, un instrument juridique qui est en contradiction avec 

la dynamique spatiale propre au cours d'eau. 

  

 
3 Direction des Affaires Foncières 
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Figure 8 : Evolution historique des berges de la rivière de la Fautaua à travers la plaine alluviale. 
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Figure 9 : Evolution historique des ouvrages de la rivière de la Fautaua à travers la plaine alluviale. 
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2.5.2. Historique inondations et témoignages 

 
Les points indiqués sur la carte ci-dessous (Figure 10) proviennent des témoignages des riverains ainsi 

que des informations recueillies dans les archives de presse et les études antérieures. Le tableau associé 

présente les données collectées. La mémoire collective de ces 20 dernière années référence peu de 

débordement de la rivière Fautaua.  

 

 

Figure 10 : Historique des inondations. 

  

 

Id Observation Source 
Hauteur 
estimée 

1 

Débordements fréquents RD ŀǳ ƴƛǾŜŀǳ ŘΩǳƴ ŀƴŎƛŜƴ ƎǳŞΦ  
La berge droite est peu marquée à cet endroit ce qui favorise des 
débordements assez réguliers 

Riverains 30 à 50 cm 

2 
Submersions observées, mais il est possible que lΩeau présente sur la 
voirie soit engendrée par une accumulation des eaux de surface et un 
réseau dΩassainissement des EP inopérant.  

Riverains 10 - 20 cm 

3 
Débordements ponctuels RD de faible ampleur et sur un périmètre 
restreint. 

Riverains 10 - 20 cm 

4 

Débordement ponctuel RD en cas de forte élévation du niveau de la 
rivière. Difficile dΩévaluer une hauteur dΩeau en submersion et la date du 
dernier évènement.  

Riverains 30 - 60 cm 
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2.5.3. Diagnostic Řǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ 

 

Le diagnostic détaillé du lit de la rivière a été réalisé entre le 20 septembre et le 27 septembre 2023. 

Cette phase de terrain a permis ŘΩŀǇǇǊŞŎƛŜǊ visuellement le fonctionnement hydraulique de la rivière. 

 

[Ŝ ǎŎƘŞƳŀ ŘΩŜȄǇƭƻǊŀǘƛƻƴ ŀ ŞǘŞ ŘƛǾƛǎŞ Ŝƴ 3 Sections équivalentes couvrant un linéaire de 1 000 m chacune 

(Figure 11). Le détail des investigations est reporté en annexe en ce rapport dans un inventaire 

remontant de ƭΩŀǾŀƭ ǾŜǊǎ ƭΩŀƳƻƴǘ.  

 

Chaque section est découpée en 3 Tronçons pour une meilleure lisibilité des cartes. Tous les ouvrages 

ont été référencés. Les ponts liés à la circulation sur les axes routiers ont été différenciés des passerelles 

dédiées aux ŀŎŎŝǎ ǇǊƛǾŞǎΦ [Ŝǎ ōŜǊƎŜǎ ƻƴǘ ŞǘŞ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŞŜǎ Ŝƴ ŦƻƴŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭŜǳǊ Şǘŀǘ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘΦ Sur 

la presque totalité du linéaire exploré, elles ont été remaniées ǇŀǊ ƭΩŀŎǘƛƻƴ ƘǳƳŀƛƴŜ.  

 

[ŀ ǊƛǾƛŝǊŜ ǎŜǊǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŘΩŜȄǳǘƻƛǊŜ ŘΩŜŀǳ ǇƭǳǾƛŀƭŜ Ł ǘƻǳǎ ƭŜǎ ǉǳŀǊǘƛŜǊǎ ǉǳΩŜƭƭŜ ǘǊŀǾŜǊǎŜΦ [Ŝǎ ǘǊŝǎ 

nombreuses buses qui ont été inventoriées en témoigne. Nous avons intégré à la modélisation les plus 

ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ŘΩŜƴǘǊŜ ŜƭƭŜǎΦ  

 

Le fond du lit a également été observé et les principales variations sont reportées sur les cartes.  

 

 

Figure 11 : Rivière de la Fautaua divisée en 3 sections. 
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Section 1 (Figure 12) 

 

 

Figure 12 : Rivière de la Fautaua - Section 1 (Aval). 
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La section 1 traverse une partie de la zone de plaine qui est totalement urbanisée ƧǳǎǉǳΩŁ Ŝƴ ŀǾŀƭ Ǉƻƴǘ ŘŜ 

ƭΩŀǾŜƴǳŜ !ǊƛƛǇaea Pomare (P1). Le lit de la rivière en est fortement impacté.  Il y a 3 ouvrages traversants. Le 

nombre de buses rejetant les eaux pluviales des quartiers avoisinants est particulièrement restreint.  

 

 

Section 1 - Tronçon 1 

 

LΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜ de la Fautaua est un estuaire4 bordé par des berges bétonnées en rive gauche et une 

ōŜǊƎŜ Ŝƴ ŜƴǊƻŎƘŜƳŜƴǘ ƭƛōǊŜ ǎǳǊƳƻƴǘŞ ŘΩǳƴ ƳǳǊ Ŝƴ ǇŀǊǇŀƛƴƎ ŘΩǳƴŜ ƘŀǳǘŜǳǊ ŘΩм Ƴ en rive droite. 

Des débordements sur les rives gauche et droite ont été rapportés, la submersion marine semble 

participer Ł ƭŀ ƳŀǳǾŀƛǎŜ ŞǾŀŎǳŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ. 

 

Un effondrement de la berge droite est observŞΦ ¢ŀƴŘƛǎ ǉǳΩŜƴ ǊƛǾŜ ƎŀǳŎƘŜΣ Ŝƴ ŀǾŀƭ Řǳ Ǉƻƴǘ P1, se trouve 

une rampe ŘΩŀŎŎŝǎ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ŀǳȄ ŜƴƎƛƴǎ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜ ŘŜǎŎŜƴŘǊŜ Řŀƴǎ ƭŜ ƭƛǘ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜΦ /Ŝǘ 

ŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ ƻŦŦǊŜ ǳƴ ǇŀǎǎŀƎŜ Ł ƭΩŜŀǳ et les riverains témoignes de débordements réguliers. 

 

Le fond du lit près de l'embouchure est principalement constitué de sable et de limon. A ƭΩŀƳƻƴǘ du passage 

à gué, le fond du lit est essentiellement composé de fragments de pierre et de galets décimétriques. 

 

Le pont P1 (Figure 13ύ Ŝǎǘ ǳƴ ƻǳǾǊŀƎŜ Ŝƴ ōŞǘƻƴ ŀǾŜŎ ǳƴ ŜǎǇŀŎŜ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ŘŜ нм Ƴ ŘŜ ƭŀǊƎŜǳǊ ǇƻǳǊ 

ǳƴŜ ƘŀǳǘŜǳǊ ŘŜ пΦп ƳΦ LƳƳŞŘƛŀǘŜƳŜƴǘ Ł ƭΩŀƳƻƴǘΣ ƭŀ ƭŀǊƎŜǳǊ Řǳ ƭƛǘ Ŝǎǘ ŘŜ мф ƳΦ /Ŝ ǊŞǘǊŞŎƛǎǎŜƳŜƴǘ Ł 

l'entrée du pont peut entraîner une hausse du niveau de l'eau lors des crues. Le pont est également situé 

Ł ƭΩŀǾŀƭ ŘΩun léger coude de la rivière vers la gauche rendant la berge droite plus vulnérable à l'érosion. 

 

 

Figure 13 : Structure géométrique du pont P1. 

 

  

 
4 Un estuaire est une zone de transition entre un cours d'eau douce et l'océan, où l'eau douce de la rivière se 

mélange à l'eau salée de la mer. 
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Section 1 - Tronçon 2 

 

Le second tronçon ǎΩŞǘŜƴŘ Řǳ Ǉƻƴǘ ŘŜ ƭΩŀǾ. du Chef Vairaatoa (P1ύ Ł ƭΩŀǾ. du Général de Gaulle (P2). 

 

La berge gauche est bétonnée avec une végétation basse en pied de berge. La berge de droite est en 

ŜƴǊƻŎƘŜƳŜƴǘ ƭƛōǊŜ ŎƻǳǾŜǊǘ ŘΩǳƴŜ ǾŞƎŞǘŀǘƛƻƴ ƻǇǇƻǊǘǳƴƛǎǘŜ. Les habitations en rive droite sont proches 

du haut de berge, parfois même en surplomb du lit. Ces situations apparaissent très dangereuses 

 

Un saut artificiel bétonné ŘΩǳƴŜ ƘŀǳǘŜǳǊ ŘŜ рл ŎƳ a été constaté en aval du pont P2. Le reste du lit est 

essentiellement formé par un pavage assez régulier assez peu cohésif. 

 

Le pont P2 (Figure 14) Ŝǎǘ ǳƴ ƻǳǾǊŀƎŜ Ŝƴ ōŞǘƻƴ ŀǾŜŎ ǳƴ ŜǎǇŀŎŜ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ŘŜ ноƳ ŘŜ ƭŀǊƎŜǳǊ ǇƻǳǊ ǳƴŜ 

hauteur de 4.7 m.  Le pont est situé juste après un coude de la rivière vers la droite rendant la berge gauche 

plus vulnérable à l'érosion. 

 

 

Figure 14 : Structure géométrique du pont P2. 

 

Section 1 - Tronçon 3 

 

Le troisième segment s'étend du pont (P2) jusqu'au pont de l'avenue Ariipaea Pomare (P3). Les berges 

gauche et droite sont toutes deux constituées d'enrochement libre. Le lit de la rivière est large et assez 

sinueux, conduisant le cours d'eau dans un virage prononcé vers la gauche, lorsqu'on l'observe de 

l'amont vers l'aval. 

 

Le pont est un ouvrage particulièrement sensible sur cette rivière. Il soutient une voirie très fréquentée et 

se trouve à la fin Řǳ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘ ŘΩƻǊƛŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ ŘŜ ƭΩŀȄŜ bƻǊŘ-Est, vers un axe Nord-Ouest. Le 

ŦƭǳȄ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ŀƳƻƴǘ ŀǊǊƛǾŜ ŦŀŎŜ ŀǳ ŎƻǳŘŜ ƛƳƳŞŘƛŀǘŜƳŜƴǘ Ł ƭΩŀƳƻƴǘ ŘŜ ƭΩƻǳǾǊŀƎŜΦ 

 

En rive gauche, la berge est recouverte de végétation, avec un dépôt alluvionnaire de galets et de pierres 
d'un diamètre inférieur à 50 cm, en aval du coude. Cela a pour conséquence de déplacer le lit de la 
rivière vers l'accotement de la berge droite. En amont du coude, la végétation recouvre les deux berges. 
 
En aval du pont P3, les berges sont revêtues de béton sur 20 m. À ce point, le fond du lit présente un 
seuil d'une hauteur de 1 m. Des gros blocs ont été placés pour supporter ƭΩŞƴŜǊƎƛŜ ŘŜ ƭŀ ŎƘǳǘŜ et prévenir 
ǘƻǳǘ ǊƛǎǉǳŜ ŘΩŀŦŦƻǳƛƭƭŜƳŜƴǘ. En amont du seuil, le fond du lit est bétonné sur une distance de 8 m. 
 

Par ailleurs, aucune sortie de canalisation, buse ou caniveau n'a été observée sur cette partie du tronçon. 

Il est possible que ces ponceaux soient enfouis sous la végétation. 
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Section 2 (Figure 15) 

 

 

Figure 15 : Rivière de la Fautaua - Section 2 (Entre aval et amont). 
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La section 2 Řǳ ƭƛǘ Řǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ commence Ł ƭΩŀƳƻƴǘ ŘŜ ƭΩƻǳǾǊŀƎŜ P3 ŀƭƭŀƴǘ ƧǳǎǉǳΩŁ ƭΩŜƴǘǊŞŜ dans la vallée. 

Sa rive droite est occupée par principalement des habitations. La route du quartier de Titioro longe la berge 

gauche, où l'on trouve de nombreuses bâtiments et hangars professionnels. Les enjeux sont donc 

économiques face au risque inondation.  

 

Nous avons comptabilisé 2 ouvrages de franchissement sur Cette section de 1 km. De nombreuses buses 

visibles le long des berges servent d'exutoires Ł ƭΩeau pluviale provenant des quartiers environnants. 

 

Section 2 - Tronçon 1 

 

En amont du pont, le lit de la rivière ǎΩélargi, les berges sont en enrochement libre sur tout le long du 

tronçon. Sur la rive droite, un témoignage rapporte que lors des périodes de crue, l'eau de la rivière 

n'atteint pas le point de débordement, mais elle monte jusqu'au point le plus hauts des enrochements. 

On observe à ce niveau un îlot alluvionnaire ŦƻǊƳŞ ǉǳƛ ǎΩŀǇǇǳƛŜ ǎǳǊ un seuil artificiel en blocs de roche 

de taille métrique. 

 

Le pont P3 (Figure 16ύ Ŝǎǘ ǳƴ ƻǳǾǊŀƎŜ Ŝƴ ōŞǘƻƴ ŀǾŜŎ ŘŜǳȄ ŜǎǇŀŎŜǎ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘǎ ŘŜ моΦу Ƴ ŘŜ ƭŀǊƎŜǳǊ 

pour une hauteur de 4.60 m. La principale préoccupation hydraulique est la structure de ce pont 

ǎΩŀǇǇǳȅŀƴǘ ǎǳǊ ǳƴŜ ǇƛƭŜ ŎŜƴǘǊŀƭŜΦ aşƳŜ ǎƛ ƭΩƻǳǾǊŀƎŜ ŀǇǇŀǊŀƛǘ ƭŀǊƎŜƳŜƴǘ ŎŜǘǘŜ ǇƛƭŜ est un est un point de 

ǾǳƭƴŞǊŀōƛƭƛǘŞ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘΦ 9ƭƭŜ ǇŜǳǘ ŦŀǾƻǊƛǎŜǊ ƭŀ ŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ŘΩŜƳōŃŎƭŜΣ Ƴŀƛǎ ǎǳǊǘƻǳǘ ƭŜǎ ƳŀǘŞǊƛŀǳȄ ŎƘŀǊǊƛŞǎ 

par la rivière en cas de très fortes crues deviennent des projectiles pouvant, à terme, endommager 

ƭΩƻǳǾǊŀƎŜΦ 5ŀƴǎ ǳƴ ŎƻƴǘŜȄǘŜ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ǘƻǊǊŜƴǘƛŜƭΣ ƛƭ Ŝǎǘ ǇŜǳ ƻǇǇƻǊǘǳƴ ŘŜ ŎƻƴǎŜǊǾŜǊ ŎŜ ǘȅǇŜ ŘŜ 

structure. 

 

 

Figure 16 : Structure géométrique du pont P3. 

 

 

Section 2 - Tronçon 2 

 

Sur le second tronçon suit un tracé plus sinueux que le tronçon précédent, un îlot alluvionnaire se forme 

Ł ƭΩŀǾŀƭ du tronçon. Les berges sont soutenues par des enrochements qui protège les deux rives. La 

structure est peu cohésive, entrainant un risque significatif ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ Ŝǘ ŘΩŀŦŦŀƛǎǎŜƳŜƴǘΦ 
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Section 2 - Tronçon 3  
 

La rive gauche présente trois configurations distinctes sur ce tronçon. Elle commence par des 

enrochements libres, puis la berge devient un mur en béton de 6 m de haut, avant de passer à une 

structure en gabions5 sur 3 niveaux. Cette structure en escalier repose sur une dalle de béton d'un mètre 

d'épaisseur. 

 

Les buses (B9 et B11) drainent les écoulements venant de la route de Titioro, en rive gauche. 

 

Pour la rive droite, la configuration de la berge est un enrochement libre et continu jusqu'au pont P4.  

 

Le pont P4 (Figure 17) Ŝǎǘ ǳƴ ƻǳǾǊŀƎŜ Ŝƴ ōŞǘƻƴ ŀǾŜŎ ǳƴ ŜǎǇŀŎŜ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ŘŜ нпΦ2 m de largeur en 

plein bord pour une hauteur de 5.39 m. Le pont est situé juste après un léger coude de la rivière vers la 

droite, la berge gauche nous semble vulnérable à l'érosion. 

 

 

 

Figure 17 : Structure géométrique du pont P4. 

 

 

 

 
  

 
5 Structure en gabion est une construction constituée de paniers en treillis métallique rectangulaire, emplis de 

pierres. Les structures en gabion sont couramment utilisées pour la protection contre l'érosion des berges des 

cours d'eau. 
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Section 3 (Figure 18) 

 

 

Figure 18 : Rivière de la Fautaua - Section 3 (Amont). 
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La section 3 de la rivière traverse une zone plus encaissée et moins densément occupée. Toutefois, les 

habitations se trouvent à proximité immédiate des berges de plein bord ce qui ƴΩŀǘǘŞƴǳŜ pas réellement 

les enjeux. Aucun ouvrage traversant ƴΩŀ été référencé, ni de buse rejetant les eaux pluviales. 

 

Le lit de la rivière alterne entre des sections non altérées et d'autres renforcées par des enrochements. 

Malheureusement, la transition entre ces deux types ŘΩŞǘŀǘ ƴΩŀ Ǉŀǎ ŞǘŞ ŎƻƴǎƻƭƛŘŞŜ. Cette situation induit 

des discontinuités susceptibles de provoquer des turbulences, une érosion localisée et une possible 

incision progressive du lit. 

 

9ƴ ŀƳƻƴǘ Řǳ ǘǊƻƴœƻƴ мΣ ƭŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǇǊŞǎŜƴǘŜ un état plus naturel avec un pavage régulier. 

 

Section 3 - Tronçon 1 

 

Le premier tronçon présente un coude. Sur la rive droite, la berge est protégée par des enrochements 

libres. En revanche, sur la rive gauche, la rive convexe, des dépôts alluvionnaires se forment, ils sont 

mobiles et pourront évolués après chaque crue. Les habitations en rive gauche ǎŜ ǘǊƻǳǾŜƴǘ Ł Ƴƻƛƴǎ ŘΩ1 m 

du haut de berge.  

 

Section 3 - Tronçon 2 

 

La berge gauche alterne entre un état naturel et des structures en enrochement. [Ŝǎ ǘǊŀƴǎƛǘƛƻƴǎ ƴΩƻƴǘ Ǉŀǎ 

été aménagées. Le flux d'eau qui accélère dans les sections en enrochement rencontre des portions où le 

sol est plus meuble. [ΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ŀ ŀƭƻǊǎ ǘŜƴŘŀƴŎŜ Ł ȅ ŘƛǎǎƛǇŜǊ ǎƻƴ ŞƴŜǊƎƛŜ ŎŜ ǉǳƛ ǇŜǳǘ ŜƴƎŜƴŘǊŜǊ ǳƴ 

affouillement et une détérioration plus durable du fond du lit. 

 

Cette différence dans la résistance des matériaux entraîne des déséquilibres dans le débit de la rivière. Ces 

effets peuvent, à long terme, affecter la stabilité des structures et favoriser les débordements. 

 

Section 3 - Tronçon 3 

 

Sur ce dernier tronçon, la rive gauche est aménagée par des enrochements libres ŘΩǳƴŜ ƘŀǳǘŜǳǊ ŘŜ рƳΦ  

 

9ƴ ǊŜƳƻƴǘŀƴǘ ǾŜǊǎ ƭΩamont, le lit de la rivière est de moins en moins aménagé. 
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3. Modélisation hydraulique 
 

3.1. Stratégie de modélisation 
 

Sur la dernière partie de son tracé, 2.5 km, la rivière de la Fautaua traverse la plaine côtière qui présente 

une très faible inclinaison (> 1%). Afin de bien modéliser les voies découlements et la dispersion de la 

ƭŀƳŜ ŘΩŜŀǳ Ŝƴ Ŏŀǎ ŘŜ ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘΣ ƭΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ Řƻƛǘ şǘǊŜ ŎƻƴǎƛŘŞǊŞ ŎƻƳƳŜ ōƛŘƛǊŜŎǘƛƻƴƴŜƭƭŜ ǇƻǳǊ 

ǎΩŀǇǇǊƻŎƘŜǊ ŎƻǊǊŜŎǘŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴ ǊŞŜƭƭŜΦ bƻǳǎ ŘƛǎǇƻǎƻƴǎ ǇŀǊ ŀƛƭƭŜǳǊǎ ŘΩǳƴ ab¢ ǘǊŝǎ ǇǊŞŎƛǎ ōŀǎŞ 

sur des relevées LIDAR dans cette zone. Il est alors raisonnable de choisir un modèle en 2 dimensions. 

Nous nous appuyons sur le logiciel HEC-RAS6 pour réaliser cette modélisation hydraulique. 

 

! ǇŀǊǘƛǊ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜǎΣ ŘŜ ƭŀ ŎƻƴŦƛƎǳǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ȊƻƴŜ ŘΩŞǘǳŘŜΣ ŘŜǎ ǊŞǎǳƭǘŀǘǎ ǊŜŎƘŜǊŎƘŞǎ Ŝǘ ŘŜǎ 

contraintes du logiciel, la stratégie de modélisation est élaborée en cherchant conserver le sens 

physique des paramètres et une correcte représentation de la réalité : 

 

Á [ŀ ǎǳǊŦŀŎŜ ŘΩŞǘǳŘŜ Ŝǎǘ ŘƛǎŎǊŞǘƛǎŞŜ Ŝƴ ŎŜƭƭǳƭŜǎ ǇƻƭȅƎƻƴŀƭŜǎΦ [ŀ ǇǊŞŎƛǎƛƻƴ Ŝǎǘ ŀǳƎƳŜƴǘŞŜ ǎǳǊ ƭŜ ŎƘŜƴŀƭ 

ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŀǳǘƻǳǊ ŘŜ ƭΩŜȄǳǘƻƛǊŜ ŘŜǎ ŀŦŦƭǳŜƴǘǎ. Le profil du lit de plein bord relevé par un 

cabinet de géomètre permet dΩaméliorer la projection numérique du terrain. Le LIDAR ne 

ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ Ǉŀǎ ŘŜ ǊŜƭŜǾŜǊ ŘŜ ƭΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ŦƛŀōƭŜ ǎƻǳǎ ƭŀ ǎŜŎǘƛƻƴ ƳƻǳƛƭƭŞŜ ; 

Á [Ŝǎ ǎƛƴƎǳƭŀǊƛǘŞǎ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜǎ Řǳ ƭƛǘ όǊŞǘǊŞŎƛǎǎŜƳŜƴǘΣ ŞƭŀǊƎƛǎǎŜƳŜƴǘΣ ŎƻǳŘŜύ ƻǳ ŀǊǘƛŦƛŎƛŜƭƭŜǎ όǇƻƴǘΣ ƎǳŞ Χύ 

sont intégrées dans la représentation du modèle ; 

Á Les données hydrologiques permettent de reconstruire un hydrogramme de crue pour modéliser 

ƭŜ ǊŞƎƛƳŜ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ƴƻƴ-permanent (Unsteady flow) ; 

Á ! ŘŞŦŀǳǘ ŘŜ ƳŜǎǳǊŜǎ ŘƛǊŜŎǘŜǎ Řŀƴǎ ƭŜ ƭƛǘ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ όŘŞōƛǘΣ ƘŀǳǘŜǳǊ ŘΩŜŀǳύΣ ƭŀ ŎŀƭƛōǊŀǘƛƻƴ Řǳ ƳƻŘŝƭŜ 

Ŝǎǘ ǊŞŀƭƛǎŞŜ Ł ǇŀǊǘƛǊ ŘŜǎ ǘŞƳƻƛƎƴŀƎŜǎ ŘŜǎ ǊƛǾŜǊŀƛƴǎ ŞǾŀƭǳŀƴǘ ƭŜǎ ƘŀǳǘŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŀǘǘŜƛƴǘŜǎ ƭƻǊǎ ŘŜǎ 

crues les plus importantes. Le souvenir humain et quelques photos sont ici les seules données 

utilisables.  

 

 

  

 
6 Hydrologic Engineering Centers River Analysis System 
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3.2. Etendu et maillage du modèle 
 

[ŀ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ȊƻƴŜ ŘΩŞǘǳŘŜ ǎΩŀǇǇǳƛŜ ǎǳǊ ǳƴ aƻŘŝƭŜ bǳƳŞǊƛǉǳŜ ŘŜ ¢errain (MNT). La vallée de 

la Fautaua a été reconstituée à partir de deux jeux de données géographiques, fournies par la cellule 

cartographie de la DCA, qui furent combinées pour obtenir une représentation topographique continue 

(Figure 19) : 

Á ƭΩƻǇŞǊŀǘƛƻƴ ζ LIDAR Polynésie française 2015 » a permis de générée des données topographiques très 

précises relevées par un laser aéroporté (SHOM7Σ нлмрύΦ /ΩŜǎǘ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜƳŜƴǘ ƭŀ ōŀƴŘŜ ŎƾǘƛŝǊŜ ŘŜ ƭΩƞƭŜ 

de Tahiti qui est couverte. Pour la vallée de la Fautaua, ces données couvrent une distance de 2.2 km 

ǾŜǊǎ ƭΩŀƳƻƴǘ Ŝƴ ǇŀǊǘŀƴǘ ŘŜ ƭŀ ƭƛƎƴŜ ŎƾǘƛŝǊŜ ŀǾŜŎ ǳƴŜ ǇǊŞŎƛǎƛƻƴ inférieur à 1 m, soit 81% de la zone 

ŘΩŞǘǳŘŜ ;  

Á au-delà le terrain est dessiné par un MNT un peu moins précis (> 5m) datant de 2013 ; 

Á La ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀǘƛƻƴ ƎŞƻƳŞǘǊƛǉǳŜ Řǳ ŎƘŜƴŀƭ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŜ ƳƻŘŝƭŜ a été consolidée à partir des 

relevés topographiques précis. Cette mission a été confiée au bureau de géomètre WILD. Les relevés 

couvrent la totalité du lit de plein bord. Des profils en travers ont été réalisés tous les 30 m sur un 

profil long de 2.7 km de la rivière, ce qui représente 43 profils. Les consignes relatives à ces relevés 

topographiques sont consultables en annexe de ce mémoire (cf. Annexe 8.3). 

 

Les singularités du lit (rétrécissements, élargissements, coudes) sont contrôlées dans la représentation 

géométrique du profil en long. Enfin, les ouvrages traversants (ponts, passerelles) sont intégrés dans la 

modélisation. 

 

La représentation géographique en deux dimensions de ƭŀ ȊƻƴŜ ŘΩŞǘǳŘŜ ŀ ƴŞŎŜǎǎƛǘŞ ǳƴŜ ŘƛǎŎǊŞǘƛǎŀǘƛƻƴ 

ŘŜ ƭΩŜǎǇŀŎŜ ǇŀǊ ǳƴ ƳŀƛƭƭŀƎŜ ŘŜ ŎŜƭƭǳƭŜǎ ǇƻƭȅƎƻƴŀƭŜǎ όFigure 20). Un maillage resserré encadre le lit de 

plein bord de la rivière, ce qui améliore significativement la précision du modèle. Finalement, le maillage 

est formé par 33 687 cellules couvrant des surfaces de 4 m2 (2 x 2 m) pour les plus précises, à 400 m2 

(20 x 20 m) pour les plus grandes. La superficie moyenne ŘΩǳƴŜ ŎŜƭƭǳƭŜ Ŝǎǘ de 732m2. La plus petite 

couvre une aire de 2 m2. 

 
 

 
7 Service Hydrographique et Océanographique de la Marine 
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Figure 19 : Terrain reconstitué à partir du MNT, du rendu LIDAR et des relevés topographiques dans le lit de la rivière. 

 

 

Figure 20 : Discrétisation de ƭΩŜǎǇŀŎŜ ǇƻǳǊ ƭŀ ƳƻŘŞƭƛǎŀǘƛƻƴ н5Σ ŀǾŜŎ ǳƴ ǇǊŞŎƛǎƛƻƴ ŀŎŎǊǳŜ Řŀƴǎ ƭŜ ƭƛǘ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ, autour 
des berges et au niveau des ouvrages traversants (cellulle 2 x 2 m). 
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3.3. Rugosité du terrain 
 

[ΩǳƴŜ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ Ŝǘ ŘŞƭƛŎŀǘŜ Ł ǊŜƴǎŜƛƎƴŜǊ Ŝǎǘ ƭŀ ŎŀǇŀŎƛǘŞ Řǳ ǘŜǊǊŀƛƴΣ Ŝǘ Řǳ ƭƛǘΣ Ł ŦŀǾƻǊƛǎŜǊ ƻǳ 

Ł ŦǊŜƛƴŜǊ ƭΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘΦ /Ŝǎ ŦƻǊŎŜǎ ŘŜ ŦǊƻǘǘŜƳŜƴǘ ǎƻƴǘ ƛƴǘŞƎǊŞŜǎ Řŀƴǎ ƭŜ ŎƻŜŦŦƛŎƛŜƴǘ ŘŜ aŀƴƴƛƴƎ ǉǳƛ ǇŜǳǘ 

ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜǊ Ǉƭǳǎ ƎƭƻōŀƭŜƳŜƴǘ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ŞƭŞƳŜƴǘǎ ŎƻƴǘǊŀƛƎƴŀƴǘ ƭŜ ŦƭǳȄ ŘŜ ƭΩŜŀǳ. LΩǳǎŀƎŜ ŎƻƴǎŀŎǊŜ 

le terme de rugosité pour exprimer cette caractéristique.  

 

5ŀƴǎ ƭŜ ǇŀǊŀƳŞǘǊŀƎŜ ƛƴƛǘƛŀƭΣ ŎΩŜǎǘ ƭŀ ƴŀǘǳǊŜ ŘŜǎ ǎǳǊŦŀŎŜǎ ǉǳƛ ƎǳƛŘŜƴǘ ƭŀ ǾŀƭŜǳǊ ŎƘƻƛǎƛŜ ǇƻǳǊ ƭŜ ŎƻŜŦŦƛŎƛŜƴǘ 

de Manning. Pour chaque cellule du maillage, ce coefficient doit être renseigné. Il est généralement 

exprimé en [s.m-1/3].   

 

En fonction des caractéristiques de rugosités des surfaces, plusieurs zones ont été différenciées et un 

coefficient de Manning distinct a été appliqué. Pour les espaces les plus urbanisés, le sol est soit revêtu, 

soit soumis à un tassement favorisant le ruissellement. La conséquence est une rugosité réduite. Le 

coefficient de Manning est estimé entre 0.013 (surface revêtue : ciment, bitume) et 0.08 (terreplein en 

terre), essentiellement en fonction de la couverture du sol. Les valeurs ont été initialement définies à 

partir des tables, consultables en annexe de ce document (cf. Annexe 8.4), qui ƻƴǘ Ŧŀƛǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘŜ 

nombreuses validations et de plusieurs publications (e.g., Brunner, 2016).  

 

La répartition géographique ǎǳǊ ƭŀ ȊƻƴŜ ŘΩŞǘǳŘŜΣ des valeurs du coefficient de rugosité, est présentée sur la 

carte suivante (Figure 21).  

 

 

Figure 21 : Projection géographique des rugosités établies pour la modélisation de la rivière de la Fautaua. 
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3.4. Hydrologie 
 

3.4.1. Données disponibles 

 
{ƻǳǎ ƭΩƛƴŦƭǳŜƴŎŜ ǇǊŞǇƻƴŘŞǊŀƴǘŜ ŘŜǎ ŀƭƛȊŞǎ ŘΩEst/Nord-Est, les courants aériens des systèmes 

dépressionnaires se heurtent aux reliefs des îles hautes et cherchent à les contourner ou à les surmonter. 

La topographie joue ainsi un rôle important dans le déclenchement des épisodes pluvieux. Lorsque les 

ƳŀǎǎŜǎ ŘΩŀƛǊ ƘǳƳƛŘŜ ǊŜƳƻƴǘŜƴǘ ƭŜǎ ǇŜƴǘŜǎ Řǳ ǊŜƭƛŜŦ όǇƘŞƴƻƳŝƴŜǎ ŘΩŀǎŎŜƴŘŀƴŎŜύΣ ŜƭƭŜǎ ǊŜƴŎƻƴǘǊŜƴǘ ŘŜǎ 

températures plus basses en altitude, ce qui favorise la condensation et donc les précipitations 

(Cauchard et Bergès, 1990). La Figure 22 permet de visualiser le phénomène de muraille naturelle, les 

ŎǊşǘŜǎ ŘΩŀƭǘƛǘǳŘŜΣ Ŧŀƛǎŀƴǘ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜƳŜƴǘ ƻōǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŀǳȄ ǎȅǎǘŝƳŜǎ ƴǳŀƎŜǳȄΦ Les versants Est, au vent, 

ǎǳōƛǎǎŜƴǘ ŘŜǎ ǇǊŞŎƛǇƛǘŀǘƛƻƴǎ ōŜŀǳŎƻǳǇ Ǉƭǳǎ ŀōƻƴŘŀƴǘŜǎ ǉǳΩŁ ƭΩOuest, sous le vent. Après avoir franchi les 

crêtes, les courants aériens redescendent le long des pentes, le vent et les nuages se dissipent alors. En 

ŀƭǘƛǘǳŘŜΣ ƭŜ ŎǳƳǳƭ ŀƴƴǳŜƭ ŘŜ ǇƭǳƛŜ ǇŜǳǘ ŀǘǘŜƛƴŘǊŜ Ǉƭǳǎ ŘŜ мл ллл ƳƳ ŘΩŜŀǳΦ 5ŀƴǎ ƭŀ ǇŀǊǘƛŜ OǳŜǎǘ ŘŜ ƭΩƞƭŜΣ ƭŀ 

ǇƭǳǾƛƻƳŞǘǊƛŜ ŀƴƴǳŜƭƭŜ ǎΩŞǘŀōƭƛǘ Ǉƭǳǘƾǘ ŜƴǘǊŜ о рлл Ł п ллл ƳƳ ό[ŀŦŦƻǊƎǳŜΣ 1993) (Figure 23). Les disparités 

pluviométriques sont aussi fonction de ƭΩŀƭǘƛǘǳŘŜ Ŝǘ de la saisonnalité. 

 

 

Figure 22 : Isohyètes des précipitations moyennes annuelles de l'île de Tahiti. 
(tiré de Lafforgue, 1993) 
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Figure 23 Υ 5ƛǎǎȅƳŞǘǊƛŜ ǇƭǳǾƛƻƳŞǘǊƛǉǳŜ ŜƴǘǊŜ ƭŜǎ ǾŜǊǎŀƴǘǎ Ŝǎǘ Ŝǘ ƻǳŜǎǘ ǎǳǊ ƭΩƞƭŜ ŘŜ ¢ŀƘƛǘƛΦ 
(Lafforgue, 1993). 

 

 

Les données hydrologiques de la Polynésie française sont actuellement sous la gestion de la cellule 

hydrologie du GEGDP8Σ ǎƻǳǎ ƭŀ ǘǳǘŜƭƭŜ ŘŜ ƭŀ 5ƛǊŜŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ9ǉǳƛǇŜƳŜƴǘΦ /ŜǘǘŜ ŎŜƭƭǳƭŜ ƳŀƛƴǘƛŜƴǘ ƭŜ ǊŞǎŜŀǳ ŘŜ 

ƳŜǎǳǊŜ ŀŎǘǳŜƭƭŜƳŜƴǘ ŘŞǇƭƻȅŞ ǎǳǊ ƭΩƞƭŜ ŘŜ ¢ŀƘƛǘƛΣ Ƴŀƛǎ hérité de la section hydrologiŜ ŘŜ ƭΩhw{¢ha9 qui 

installa les premiers appareils de mesure en 1972. !ŎǘǳŜƭƭŜƳŜƴǘΣ нс ǎǘŀǘƛƻƴǎ ŞǉǳƛǇŞŜǎ ŘΩǳƴ ŀǇǇŀǊŜƛƭ 

ŀǳǘƻƳŀǘƛǉǳŜ ŜƴǊŜƎƛǎǘǊŜƴǘ Ŝƴ Ŏƻƴǘƛƴǳ ƭŀ ŘȅƴŀƳƛǉǳŜ ŘŜ ƭΩŀƭŞŀ ǇƭǳǾƛƻƳŞǘǊƛǉǳŜΦ [Ŝǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ƛƴŦƻǊƳŀǘƛǎŞŜǎ 

les plus anciennes datent de 1987. 

 
La vallée de la Fautaua ǎΩŜǎǘ ŎǊŜǳǎŞŜ Ł ǘǊŀǾŜǊǎ une planèze du bouclier originel (Section 2.2ύΦ ! ƭΩŀƳƻƴǘ 

ŘŜ ƭŀ ǇƭŀƛƴŜ ŀƭƭǳǾƛŀƭŜ ǎƻƴ ǇǊƻŦƛƭ Ŝǎǘ ŎŜƭǳƛ ŘΩǳƴ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘ ŞǘǊƻƛǘ Ƴŀƛǎ ŀƭƭƻƴƎŞΦ /ŜǘǘŜ ŎƻƴŦƛƎǳǊŀǘƛƻƴ ƴŜ 

couvre pas une superficie très grande et des versants abrupts encadrent le fond de vallée. La capacité 

de réservoir de ce bassin versant est limitée. La conséquence est un écoulement de base faible, proche 

ŘŜ ƭΩŞǘƛŀƎŜΦ Cependant, en saison humide, les épisodes pluvieux sont particulièrement intenses et les 

ŘŞōƛǘǎ ǇŜǳǾŜƴǘ ǎΩŀŎŎǊƻƛǘǊŜ Řŀƴǎ ŘŜǎ ǇǊƻǇƻǊǘƛƻƴǎ ǘǊŝǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎΦ   

 
8 DǊƻǳǇŜ ŘΩ9ǘǳŘŜ Ŝǘ ŘŜ DŜǎǘƛƻƴ Řǳ 5ƻƳŀƛƴŜ tǳōƭƛc 
9 Office de la Recherche Scientifique et Technique Outre-MerΣ ƻǊƎŀƴƛǎƳŜ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ǊŜƳǇƭŀŎŞ ǇŀǊ ƭΩLƴǎǘƛǘǳǘ ŘŜ 

Recherche pour le Développement (IRD) 
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3.4.2. Pluviométrie 

  

Le calcul hydrologique doit permettre de simuler une onde de crue correspondant à un évènement rare, 

à très rare (Q10, Q50 ou Q100). En fonction des données disponibles, différentes approches sont 

envisageables (cf. Annexe 8.2). 

 

La question initiale est celle des données disponibles. Pour la rivière de la Fautaua, aucune station de 

ƳŜǎǳǊŜ ƴΩŜƴǊŜƎƛǎǘǊŜ ŘƛǊŜŎǘŜƳŜƴǘ ƭŜ ŘŞōƛǘ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜΦ [ΩŜǎǘƛƳŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ƴŜ ǇŜǳǘ şǘǊŜ ǉǳŜ ƭŜ 

ǊŞǎǳƭǘŀǘ ŘΩǳƴŜ ŜȄǘǊŀǇƻƭŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ǇƭǳǾƛƻƳŞǘǊƛǉǳŜǎΦ  

 

Un pluviomètre peut être utilisé pour évaluer les précipitations et spatialiser les apports atmosphériques. 

/Ŝǘ ŀǇǇŀǊŜƛƭ Ŝǎǘ ǇƻǎƛǘƛƻƴƴŞ Ł ƭΩŀƭǘƛǘǳŘŜ ŘŜ 650 m sur la crête ouest du fond de la vallée (149°31'17'' W - 

мтϲопϥлоϥϥ{ύΦ Lƭ Ŝǎǘ ŀŎŎŜǎǎƛōƭŜ ǇŀǊ ƭŜ ǎŜƴǘƛŜǊ ǉǳƛ ǇŜǊƳŜǘ ŘΩŀǘǘŜƛƴŘǊŜ ƭŜ Ƴƻƴǘ !ƻǊŀƛ Ł ǇŀǊǘƛǊ Řǳ ōŜƭǾŞŘŝǊŜ 

de Pirae. 

 

Les données disponibles couvrent une période de 25 ans entre 1993 et 201710. Même si certaines années 

présentent des lacunes, la chronique des cumuls annuels (Figure 24ύ ǇŜǊƳŜǘ ŘŜ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŜǊ ƭΩƘȅŘǊƻƭƻƎƛŜ 

ŘŜ ƭŀ ȊƻƴŜΦ [Ŝ ŎǳƳǳƭ ŘŜ ǇƭǳƛŜ ŀƴƴǳŜƭ ƳƻȅŜƴ ǎΩŞƭŝǾŜƴǘ Ł н слл ƳƳ όƻǳ ƭκƳ2) avec une variabilité 

importante entre les années très sèches (1 650 mm en 2008) et les années les plus humides (3 670 mm 

en 2007). /Ŝǎ ǾŀƭŜǳǊǎ ǎƻƴǘ ƭŞƎŝǊŜƳŜƴǘ ƛƴŦŞǊƛŜǳǊŜǎ ŀǳȄ ŎƘǊƻƴƛǉǳŜǎ ŞŘƛǘŞŜǎ ǇŀǊ ƭΩhw{¢ha Ŝƴ мффо 

(Lafforgue, 1993). 

 

 

Figure 24 : Cumul pluviométrique annuel entre 1993 et 2017.  
Les années présentant des lacunes sont distinguées par la couleur jaune. 

 

 

  

 
10 ¢ǊƻǇ ŘŜ ƭŀŎǳƴŜǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ǊŞŎŜƴǘŜǎ ƴŜ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ Ǉŀǎ ŘŜ ǎΩŀǇǇǳȅŜǊ ŎŜǎ ƳŜǎǳǊŜǎΦ 
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[ΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜǎ ŎǳƳǳƭǎ ƳƻȅŜƴs mensuels (Figure 25) permet ŘΩƻōǎŜǊǾŜǊ la saisonnalité tropicale qui 

apparaît clairement avec une différenciation forte entre la période humide de décembre à mars et la 

période sèche élargie entre avril et novembre.  

 

 

Figure 25 : Cumul pluviométrique mensuel moyen entre 1993 et 2017 pour la station Fautaua/Aorai. 

 

tƻǳǊ ŎƻƴǾŜǊǘƛǊ ƭŀ ǇƭǳƛŜ Ŝƴ ŘŞōƛǘΣ ǎǳǊǘƻǳǘ Řŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘΩǳƴ ŞǇƛǎƻŘŜ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ ƛƴǘŜƴǎŜΣ ƛƭ Ŝǎǘ 

nécessaire de déterminer le temps de concentration du bassin versant qui doit correspondre au temps 

Ƴƛǎ ǇŀǊ ǳƴŜ ƳƻƭŞŎǳƭŜ ŘΩŜŀǳ ǇƻǳǊ ŀǘǘŜƛƴŘǊŜ ƭŜ Ǉƻƛƴǘ ƭŜ Ǉƭǳǎ Ł ƭΩŀǾŀƭ à partir du moment où la goutte arrive 

sur le sol.  

 

La zone contributive en amont de la zone modélisée couvre une surface de 2 245 ha, sa longueur est de  

9 400 m pour une altitude maximum de 2 060 m (mont Aorai). La pente moyenne est de 22%. Ces 

paramètres géographiques permettent de renseigner le calcul du temps de concentration. Plusieurs 

formules sont applicables en fonction des caractéristiques du bassin versant. Nous préfèrerons ici, la 

méthode de Kirpich qui est adapté à des zones contributives peu étendu (< 10 km2) avec un fort ruissellement.  

 

Le temps de concentration obtenu est de 40 min. 

  

Nous considérons alors les cumuls des précipitations sur une période de 40 min. La station de la Fautaua 

a enregistré un record pluviométrique sur cette période, le 20 février 2005 entre 21h00 et 21h40 avec 

un cumul de 50 mm (ou l/m²). [ΩŀƳǇƭƛǘǳŘŜ Ŝǎǘ ƎǊŀƴŘŜ ŜƴǘǊŜ ƭŜǎ ŀƴƴŞŜǎΦ [es épisodes les plus forts sur 

4л ƳƛƴǳǘŜǎ ŜƴƎŜƴŘǊŜƴǘ ǳƴŜ ǇƭǳƛŜ ǇǊŝǎ ŘŜ о Ŧƻƛǎ Ǉƭǳǎ ƛƴǘŜƴǎŜ ŘΩǳƴŜ ŀƴƴŞŜ ǎǳǊ ƭΩŀǳǘǊŜΦ  

 

aşƳŜ ǎƛ ƭŜ ǊŜŎǳƭ ƘƛǎǘƻǊƛǉǳŜ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ǘƻǘŀƭŜƳŜƴǘ ǎǳŦŦƛǎŀƴǘ (23 ans)Σ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŦǊŞǉǳŜƴǘƛŜƭƭŜ ŘŜǎ ǇƭǳƛŜǎ ǇŀǊ 

ƭŀ ƭƻƛ ŘŜ DǳƳōŜƭ ŀ ǇŜǊƳƛǎ ŘΩŜǎǘƛƳŜǊ ƭŜǎ ŞǾŝƴŜƳŜƴǘǎ ǊŀǊŜǎ ŀǾŜŎ ŘŜ ƭƻƴƎǳŜǎ ǇŞǊƛƻŘŜǎ ŘŜ ǊŜǘƻǳǊ sur la 

station de mesure étudiée (Tableau 2).  

 

Tableau 2 : Hauteur d'eau précitée en mm (ou l/m²) en 40 min  
lors d'évènements météorologiques rares, à très rares. 

 

Période de retour 10 ans 50 ans 100 ans 

Fautaua (alt. 650 m) 50 62 74 
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3.4.3. Hydrométrie 

 

5ŀƴǎ ƭŀ ŦƻǊƳǳƭŜ ŘŜ ƭŀ ƳŞǘƘƻŘŜ ǊŀǘƛƻƴƴŜƭƭŜΣ ƭΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ ŘŜ ƭŀ ǇƭǳƛŜ Ŝǎǘ ǊŀǇǇƻǊǘŞŜ Ł ƭŀ ƘŀǳǘŜǳǊ ŘΩŜŀǳ 

précipitée en une heure [mm/h]. En outre, lΩǳƴŜ ŘŜǎ ƘȅǇƻǘƘŝǎŜǎ ǎƻǳǎ-ƧŀŎŜƴǘŜǎ Ŝǎǘ ŘŜ ŎƻƴǎƛŘŞǊŜǊ ǉǳΩŀǳ 

ŎƻǳǊǎ ŘΩǳƴ Ǉŀǎ ŘŜ ǘŜƳǇǎ ŘŞŦƛƴƛ, ƭŀ ǇƭǳƛŜ Ŝǎǘ ǳƴƛŦƻǊƳŜ Řŀƴǎ ƭΩŜǎǇŀŎŜΦ /ŜǘǘŜ ŀǇǇǊƻȄƛƳŀǘƛƻƴ ƴŜ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜ 

Ǉŀǎ ƭŀ ǊŞŀƭƛǘŞ ŘΩǳƴ ŞǇƛǎƻŘŜ ƳŞǘŞƻǊƻƭƻƎƛǉǳŜΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ƭƻǊǎǉǳŜ ƭŜ ǊŜƭƛŜŦ Ŝǎǘ ŜǎŎŀǊǇŞ ǎƻǳǎ ǳƴ ŎƭƛƳŀǘ 

ǘǊƻǇƛŎŀƭ ƻǴ ƭΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ ŘΩǳƴ ƻǊŀƎŜ ǇŜǳǘ şǘǊŜ ǘǊŝǎ ƭƻŎŀƭƛǎŞŜΦ [ΩŀƭǘƛǘǳŘŜ ƧƻǳŜ ǇŀǊ ŜȄŜƳple un rôle très 

importaƴǘ Řŀƴǎ ƭŀ ǎǇŀǘƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǇƭǳƛŜ ό!ǳǊŜŀǳΣ нлмпύΦ /Ŝ ōƛŀƛǎ ƴŜ ǇƻǳǊǊŀƛǘ şǘǊŜ ŎƻǊǊƛƎŞ ǉǳΩŜƴ 

ŘƛǎǇƻǎŀƴǘ ŘΩǳƴ ǊŞǎŜŀǳ ŘŜ ǎǘŀǘƛƻƴǎ ǇƭǳǾƛƻƳŞǘǊƛǉǳŜǎ Ǉƭǳǎ ŘŜƴǎŜ permettant de spatialiser ƭΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ. 

Les estimations obtenues avec les données disponibles ont tout de même une légitimité forte.  

  

9ƴ ŀǇǇƭƛǉǳŀƴǘ ƭŀ ŦƻǊƳǳƭŜ ŘŜ ƭŀ ƳŞǘƘƻŘŜ ǊŀǘƛƻƴƴŜƭƭŜΣ ƭΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ ŘŜ ƭŀ ǇƭǳƛŜ ǎǳǊ 40 min est rapportée à la taille 

du bassin versant contributif ajustée ŘΩǳƴ ŎƻŜŦŦƛŎƛŜƴǘ ŘŜ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘΦ /Ŝ ŎƻŜŦŦƛŎƛŜƴǘ Ŝǎǘ ǳƴ ǇŀǊŀƳŝǘǊŜ 

ŘƛŦŦƛŎƛƭŜ Ł ŜǎǘƛƳŜǊ ǇǳƛǎǉǳΩƛƭ Ŝǎǘ directement lié aux conditions morphologiques (pentes), au sol (infiltration) et 

au couvert forestier (évapotranspiration) spécifiques à chaque bassin versant. Seules des mesures sur le long 

ǘŜǊƳŜ ǇŜǊƳŜǘǘǊŀƛŜƴǘ ŘΩŞǾŀƭǳŜǊ ŜȄŀŎǘŜƳŜƴǘ ǎŀ ǾŀƭŜǳǊΣ ƻǳ Ǉƭǳǎ ƧǳǎǘŜƳŜƴǘ ses valeurs qui sont également 

ŎƻƴŘƛǘƛƻƴƴŞŜǎ ǇŀǊ ƭΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ ŘΩǳƴŜ ŀǾŜǊǎŜ Ŝǘ ŘŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ƛƴƛǘƛŀƭŜǎ όǎƻƭ ǎŀǘǳǊŞ ƻǳ ƴƻƴύΦ 

 

Plusieurs travaux ont cherché à évaluer des coefficients de ruissellement et à classer les vallées de 

Polynésie française en fonction de ce paramètre (Bouvier et Denat, 2006 ; Wotling, 2001 ; Lafforgue et 

wƻōƛƴΣ мфуфύΦ [ΩŜȄŜǊŎƛŎŜ Ŝǎǘ ŘƛŦŦƛŎƛƭŜ Ŝǘ ƭŜǎ ǾŀƭŜǳǊǎ ǇǊƻǇƻǎŞŜǎ ǎƻƴǘ ŜȄǘǊşƳŜƳŜƴǘ ǾƻƭŀǘƛƭŜǎ ŜƴǘǊŜ ŘŜ лΦнр Ł м 

en fonction des contextes : ƎŞƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜΣ ƳƻǊǇƘƻƭƻƎƛǉǳŜ Ŝǘ ƘȅŘǊƻƭƻƎƛǉǳŜΦ 5Ωǳƴ Ǉƻƛƴǘ ŘŜ ǾǳŜ Ǉƭǳǎ 

général, la méthode GRADEX soutient des coefficients de ruissellement qui tendent vers 0.8 lors des 

averses les plus intenses pour un temps de retour supérieur à 10 ans. Afin de tenir compte des 

spécificités physiques et environnementales du bassin versant et des études passées, la valeur de Cr est 

choisie évolutive pour la vallée de la Fautaua : 0.4 pour un évènement décennal ; 0.45 pour des temps de 

retour de 20 ans et 50 ans ; et enfin 0.5 pour les épisodes centennaux. 

 

Les estimations de débit obtenues ont été comparée avec les résultats de travaux antérieurs (Tableau 3). 

[ΩŞǘǳŘŜ ǎǳǊ ƭŜǎ ŎǊǳŜǎ ŘŜ ¢ŀƘƛǘƛ ŘŜ WΦ5ŀƴƭƻǳȄ Řŀǘŀƴǘ ŘŜ нлло Ŝǎǘ ǳƴŜ ǊŞŦŞǊŜƴŎŜ ōƛŜƴ ŘƻŎǳƳŜƴǘŞŜ Řŀƴǎ ǎŀ 

méthodologie et largement reprise. Nos résultats sont tout à fait comparables, notamment pour les 

ŎǊǳŜǎ ŘŞŎŜƴƴŀƭŜ Ŝǘ ŎŜƴǘŜƴƴŀƭŜ όғ н҈ ŘΩŞŎŀǊǘύΦ [Ŝ ŘŞōƛǘ ƳŀȄƛƳǳƳ ǇƻǳǊ ƭŀ ŎǊǳŜ ŎƛƴǉǳŀƴǘŜƴƴŀƭŜ ǇǊŞǎŜƴǘŜ 

un écart de 8%). 

 

bƻǳǎ ŀǾƻƴǎ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŞǘǳŘƛŞ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ŜǎǘƛƳŀǘƛƻƴǎ ōŀǎŞŜǎ ǎǳǊ ŘŜǎ ƳŞǘƘƻŘŜǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘŜǎ (1999, 2003 et 

2010). Les variations sont dans un ordre de grandeur similaire, notamment pour ƭΩévènement centennal.  

 

Nous avons ainsi considéré que les valeurs calculées en 2024 étaient réalistes et utilisables pour la 

modélisation de la rivière.  
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Tableau 3 : Débits de pointe estimés pour les crues rares à très rares. 
 

 Période de retour  

Débit de pointe [m3/s]  100 ans 50 ans 10 ans Qmax 

Vai-Natura (2024) 318 261 198  

Danloux (2003) 
débits réels + loi de Galton  

(repris par EGIS 2010) 
320 - 190 310 

BCEOM (1999) 
formule empirique + Gradex 

310 - 200 - 

P. Stollsteiner (2003) 
(Méthode Rationnelle + Gradex) 

327 - 158 - 

 

 

Il est utile de rappeler que les estimations calculées sont des débits de pointe, c'est-à-dire des valeurs 

ponctuelles, elles représentent le pic des ondes de crue. Ces valeurs ne doivent pas être confondues 

avec un débit moyen.  

 

tƻǳǊ ǘŜǊƳƛƴŜǊ ƭΩŀǇǇǊƻŎƘŜ ƘȅŘǊƻƭƻƎƛǉǳŜ Ŝǘ ŀƳŞƭƛƻǊŜǊ ƭŀ ǇǊŞŎƛǎƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ƳƻŘŞƭƛǎŀǘƛƻƴΣ ƛƭ Ŝǎǘ ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜ ŘŜ 

ŘƛǎǇƻǎŜǊ ŘŜ ƭΩƻƴŘŜ ŘŜ ŎǊǳŜΦ /ƻƳƳŜ nous ne disposons pas des ƳŜǎǳǊŜǎ ŘƛǊŜŎǘŜǎΣ ƭΩƘȅŘǊƻƎǊŀƳƳŜ ǎŜ 

ŎƻƴǎǘǊǳƛǘ Ł ǇŀǊǘƛǊ ŘΩǳƴ ŞǾŝƴŜƳŜƴǘ ŘŜ ǇƭǳƛŜ ƛƴǘŜƴǎŜ ŀǾŜŎ ǳƴ Ǉŀǎ ŘŜ ǘŜƳǇǎ ŎƻǊǊŜǎǇƻƴŘŀƴǘ ŀǳ ǘŜƳǇǎ ŘŜ 

ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ Řǳ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘΦ [ΩŞǇƛǎƻŘŜ ŎƘƻƛǎƛ Ŝǎǘ ŎŜƭǳƛ Řǳ нл ŦŞǾǊƛŜǊ нллрΣ ƭŜ ǇƛŎ ƳŀȄƛƳǳƳ Ŝǎǘ ŀǘǘŜƛƴǘ 

à 21h40 (Figure 26). 

 

 

Figure 26 Υ hƴŘŜǎ ŘŜ ŎǊǳŜ ǊŜŎƻƴǎǘǊǳƛǘŜǎ Ł ǇŀǊǘƛǊ ŘŜ ƭΩŞǇƛǎƻŘŜ ŘŜ ǇƭǳƛŜ Řǳ нл ŦŞǾǊƛŜǊ нллрΦ  
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3.4.4. Gestion des affluents 

 

{ǳǊ ƭŀ ŘƛǎǘŀƴŎŜ ŘŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ƳƻŘŞƭƛǎŞΣ aucun affluent significatif nΩŀƭƛƳŜƴǘŜ ƭΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭ 

Řŀƴǎ ƭŀ ȊƻƴŜ ŘΩŞǘǳŘŜ. Les principaux affluents de la vallée de la Fautaua se situent en amont du bassin 

versant.  

 

3.5Φ aƻŘŞƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ Ǉƻƴǘǎ Ŝǘ ǎƛƳǳƭŀǘƛƻƴ ŘΩŜƳōŃŎƭŜǎ 
 

Sur 2.5 km dŜǇǳƛǎ ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜ, nous avons comptabilisé 4 ouvrages traversants : 4 ponts qui font 

partie des voiries territoriales ou communales. (Figure 28).  

 

Ces ouvrages sont assez largement dimensionnés avec des hauteurs sur tablier dépassant les 4 m et des 

ƭŀǊƎŜǳǊǎ ŜƴǘǊŜ ŎǳƭŞŜ ŘŜ мс Ł ол ƳΦ tƻǳǊ ƭŜǎ Ǉƻƴǘǎ tмΣ tн Ŝǘ tоΣ ƭŜǎ ǊƛǎǉǳŜǎ ŘΩŜƳōŃŎƭŜǎ ƴƻǳǎ ǎŜƳōƭŜƴǘ 

modérés, nous projetons dans la modélisation un scénaǊƛƻ ŀǾŜŎ ǳƴ ŜǎǇŀŎŜ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ƻōǎǘǊǳŞŜ Ł рл҈. 

 

tƻǳǊ ƭŜ Ǉƻƴǘ tпΣ ƭŜ ǎŎŞƴŀǊƛƻ ƭŜ Ǉƭǳǎ ǇŜǎǎƛƳƛǎǘŜ ǘŜǎǘŞ ƛƴǘŝƎǊŜ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ƭŀ ŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ŜƳōŃŎƭŜ 

ǇƻǳǾŀƴǘ ƻōǎǘǊǳŜǊ ƭŀ ƳƻƛǘƛŞ ŘŜ ƭΩŜǎǇŀŎŜ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘΦ bƻǳǎ ǎƻǳƘŀƛǘƻƴǎ ǘƻǳǘŜŦƻƛǎ ǇƻǊǘŜǊ ƭΩŀǘǘŜƴǘƛƻƴ Řǳ 

lecteur sur un point de vulnérabilité particulier à cet oǳǾǊŀƎŜΦ [ŀ ǎǘǊǳŎǘǳǊŜ ŘŜ ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Ŝǎǘ ǇƻǊǘŞŜ 

Ŝƴ ǇŀǊǘƛŜ ǇŀǊ ǳƴŜ ǇƛƭŜ ŎŜƴǘǊŀƭŜ ǉǳƛ ŀǳƎƳŜƴǘŜ ƭŜ ǊƛǎǉǳŜ ŘŜ ŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ŜƳōŃŎƭŜΦ [Ŝǎ ƳŀǘŞǊƛŀǳȄ ŎƘŀǊǊƛŞǎ 

par la rivière peuvent, aussi, à long terme endommager la structure.  

 

[ΩƻōǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ŘŜǊƴƛŝǊŜ ŎǊǳŜ Řǳ 12 février 2024 au niveau de cet ouvrage (Figure 27ύ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ 

ŦƻǊŎŞƳŜƴǘ ǊŀǎǎǳǊŀƴǘŜ ǇŀǊ ǊŀǇǇƻǊǘ Ł ŎŜ ǊƛǎǉǳŜΦ [ΩŜŀǳ Ŝǎǘ ƳƻƴǘŞŜ ǊŜƭŀǘƛǾŜƳŜƴǘ Ŝŀǳ ǎƻǳǎ ƭŜ Ǉƻƴǘ Ŝǘ ƴƻǳǎ 

avons pu observer une accumulation de végétaux.   

 

 

Figure 27 : Observation de la crue du 12 février au niveau de la pile centrale du pont de la RT2. 
/ƭƛŎƘŞ ǇǊƛǎ р ƘŜǳǊŜ ŀǇǊŝǎ ƭŜ ǇƛŎ ŘŜ ƭΩƻƴŘŜ ŘŜ ŎǊǳŜΦ 
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Figure 28 : Inventaires des ouvrages traversants sur la rivière de la Fautaua. 

  






















































































